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^ T U D E 



SUR 



L'ACTION PHYSIOLOGIQUE 

DU CHLOROFORME 



MODIFICATIONS DANS LA QUANTITY D'AGIDE CARBONIQUE 

EXHALE PAR LES PODMONS 
SOUS L'INFLUENCK DES INHALATIONS CHLOROFORMIQDES 



INTRODUCTION. 



L'importance de l'etude de Taction physiolpgique des 
medicaments n'est plus a demontrer, puisque de la con- 
naissance des effets qu'ils provoquent nait ^elle des indi- 
cations et contre-indications en therapeutique. Depuis 
que l'attention des savants a ete appelee sur ce sujet, 
bien des points ont deja ete eclaircis ; cependanten jetant 
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un regard sur les travaux de ce genre, on se convainc 
facilement qu'il reste a faire de norabreuses recherches 
sur les modifications subies par les fonctions de nutri- 
tion sons l'influencedes agents medicamenteux. Les mo- 
difications imprimees a l'exhalation de l'acide carboni- 
que, ou a 1'elimination de l'uree par les medicaments 
sont surtout imparfaitemenj connues, 

Depuis quelque temps deja, M. le D r Quinquaud a 
entrepris de combler cette lacune, et il ne se passe pas 
d'annee que lui ouses eleves ne publient de nombreux 
travaux sur cette question. 11 a bien voulu nous donner 
le conseil d'essayer, d'apres sa methode, l'etude de Tac- 
tion du chloroforme sur l'exhalation de l'acide carboni- 
que. Nous remercions ce savantmaitre de sagrandebien- 
veillance et de son eminent concours qui nous ont per- 
mis, dans la mesure de nos moyens, de contribuer a com- 
pleter l'bistoire de cet agent important. 

Nous remercions aussi notre ami, M. le D r Butte, de 
l'obligeance avec laquelle il nous a initie aux travaux de 
laboratoire et du concours devoue qu'il nous a prSte. 

Toutes nos recherches experimentales ont ete failes 
dans le laboratoire de M. Quinquaud, a l'hospicedes Me- 
nages. 

Nous n'avons pas l'intention de faire l'histoire com- 
plete du chloroforme; il nous a semblej en effet, peu utile 
de relaire une compilation des nombreux travaux pu- 
blics jusqu'icisur ce puissant anesthesique ; nous vou- 
lonssimplementnous bornera faire, autantque possible, 
un travail original en etudiant Taction du chloroforme 
sur les echanges organiques, et en particulier sur la 
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quantite d'acide carbonique eliminee par les poumons. 
On sait en effet que les residus del'activite cellulairesont 
en partie constitues par l'acide c.arbonique; si celui-ci 
augmente, la nutrition est activee, si au contraire il di- 
minue, elle est retardee. Nous avons pense qu'il serait 
interessunt de rechercher si la nutrition etait aclivee ou 
ralentie a la suite des inhalations chloroformiques. 



CHAPITRE I. 

HISTORIQDE. 



Nous nous contenterons de resumer les points impor- 
tants de l'histoire du chloroforme. 

Decouvert en 1830 par Soubeiran en France, il etait 
presque en meme temps signale par Liebig en Allema- 
gne et par Samuel Guthrie en A.merique. C'esta l'iilustre 
chimiste Dumas que Ton doit son nom et la connaissance 
exacte de sa composition. . 

Del830 a 1847, on se borna a -etudier ses proprietes 
chimiques; ce n'est qu'au commencement de l'annee 
1847, quelques mois apres la premiere anesthesie chi- 
rurgicale obtenue a l'aide de l'ether sulfurique par le den- 
tiste americain William Morton, suivant les indications 
du D r Jakson, que Flourens, dans une communication a 
l'academie des sciences, etudia l'anesthesie produite par 
le chloroforme. 

A la fin de la meme annee, Simpson, chirurgien d'E- 
dimbourg, substitua le chloroforme a l'ether pour anes- 
thesier ses malades, et Ton sait quels services signalesla 
decouverte de ce corps a rendus a la medecine en gene- 
ral, et en particulier a la chirurgie. 

Nous arrivons a Taction du chloroforme sur la nutri- 
tion intime. 
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Les recherches que nous venons de faire dans les dif- 
ferents auteurs au sujet de Taction du chloroforme sur 
les echanges organiques ont ete peu f'ructueux ; cepen- 
dant nous y avons trouve quelques indications ; mais, 
comme onva le voir, ce sont surtout des hypotheses et 
non des fails eompletement observes qui ont ele relates. 

Pour le professeur Guhler (1) : « la quantite d'acide 
« carbonique exhalee augmenle considerablement sous 
<i l'influence du chloroforme; on a constate qu'uri cou- 
« rant de chloroforme chasse l'acide carbonique en dis- 
« solution dans le sang; plus tard meme il en empeche 
« la formation, car il s'oppose a la combustion respira- 
« toire en mettant obstacle au conflit de l'oxygene avec 
« les globules. » 

Dans les comnientaires therapeutiques du Codex du 
memeauteur nous trouvons que dans le premier instant 
qui suit l'absorption du chloroforme, « [il y a ancroisse- 
« ment de la proportion d'acide carbonique exhale par 
« la respiration, mais bientot qu'on observe l'inverse et 
« que ce produit ultime de la combustion des matieres 
« ternaires ne se montre plus qu'a 1'etat de vestige dans 
« les gaz expires. » 

Ces affirmations non accompagnees d'experiences 
meritaient d'etre verifiees. 

Dans le Dictionnaire encyclopedique des sciences me- 
dicales, M. Ernest Labbee (2) se demande comment on 
doit se rendre compte des effets du chloroforme sur la 
temperature. « Devons-nous croire que c'est en ralen- 

(1) Gubler. Lecons de therapeuticpae, 1880, p. 227. 

(2) Ern. Labbee. Diet, encyc. des sc. med., a£. Chloroforme. 
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« tissant la circulation, puis en empechant l'oxygena- 
« tion du sang, et par contre les oxydations organiques 
« que nous lui voyons produire des abaissements de 
« plusieurs degres (Dumeril et Demarquay, Bouisson, 
« Sulzjuski, etc.)? C 'est presumable. Scheinesson est d'a- 
<« vis que dans 1'etherisation par le chloroforme, il y a 
« defaut de production de chaleurpar suite de deux cir- 
« Constances speciales : l'arret des processus chimiques 
« qui sepassent dans les tissus, le ralentissement du 
« cceur et l'energie moindrede la circulation arterielle. » 

On voit qu'ici nous ne rencontrons que des hypo- 
theses. 

Nothnagel et Rossbach (1) disent que sous l'influence 
du chloroforme on observe d'abord une acceleration, 
puis un ralentissement et memeun arret des mouvements 
respiratoires. Pendant l'anesthesie la respiration est tou- 
jours plus lente et superficielle, 

lis ajoutentque les « echanges organiques ont toujours 
6te consideres comme ralentis dans l'empoisonnement 
par le chloroforme, mais qu'aucune recherche exacte 
n'a ete faite sur ce sujet. G'est en voyant que l'activite 
cardiaque etait diminuee, la pression sanguine abaissee, 
les muscles inactifs qu'on a tire la conclusion que les 
echanges organiques devaientaussi eprouver une dimi- 
nution. » 

Dujardin-Beaumetz (2) dans l'article chloroforme de 
son Dictionnaire de therapeutique est du meme avis que 
les auteurs allemands. Pour lui « le chloroforme ralen- 

(1) Nothnagel et Rossbach. Nouveaux el. de therap., 1880. 
{3) Dujardin-Beaumetz. Diet, de therapeutiqua. 
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« tissant 1'activite cardiaque, abaissant la pression ar- 
« terielle, rendant les muscles inactifs, on on a naturel- 
« lement conclu que les oxydations organiques devaient 
« etre ralenties. L'abaissement de la temperature est venu 
« apporter son appoint et on a admis une diminution des 
« combustions organiques par oxygenation moindre du 
« sang. Mais aucune recherche exacte n'est venue e>lai- 
« rer sur ce point. » 

En resume^ comme nous le disions au debut, des hypo- 
theses et des deductions jnsuffisamment justifiees, voila 
tout ce que nous trouvons dans les auteurs, meiue les 
plus modernes, au point de vue de Taction du chloro- 
forme sur les ecbanges organiques. 

Nous allons tacher de combler cette lacune et notre 
travail a uniquement pour but de faire quelques re- 
cherches a l'effet d'eclaircir cette question, 



GHAPITRE II. 

PROCEDES ET APPAREILS EMPLOYES. 



On sait combien il importe dans les sciences expgri- 
"mentales de toujours se placer dans des conditions 
identiques si Ton veut obtenir des resultats compara- 
bles; aussi avant d'arriver a la relation de nos expe- 
riences, nous voulons insister aussi brievement que 
possible sur nos methodes d'investigations. Nous allons 
d'abord decrire la methode qui nous a servi dans l'ad- 
ministration du chloroformo aux animaux, puis nous 
dirons quelques mots du procede de dosage de 1'acide 
cai bonique exhale par les poumons. 

1° Proce'de' qui a servi a I' administration du chloroforme 
aux animaux. 

Ge procede appartient a M. le D r Quinquaud. II a et«5 
l'objet d'une these soutenue en 1884 a la faculte de 
medecine par M . le D r Lambert qui l'a exp^rimente sur 
1'homme. 

Nous empruntons textuellement aux comptes rendus 
de la Societe de biolog-ie la note communiquee par 
M. Quinquaud a ce sujet. 

« Le dispositif de l'appareil est fort simple : deux 
« soupapes de Miiller sont reliees entre elles a l'aide 
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« d'un conduit horizontal de verre auquel est adapte un 
« tube en T; on place sur ce dernier, entre la muse- 
« Here et le tube horizontal, un tube a. trois voies, dont 
« deux communiquent avec les soupapes, le dernier 
« etant en rapport avec une autre soupape. 

« On fait d'abord respirer l'animal dans les solutions ; 
« l'une d'elles contenant une solution a parties egales 
« d'alcool et de chloroforme (15 c.c. d'alcool et 15 c.c. 
« de chloroforme); l'anesthesie corneenne est complete 
* apres 4 a 5 minutes ; a ce moment on fait inhaler 
« dans le troisiemo flacon qui contient une solution 
« chloroformique a 1/9(14 c.c. de chloroforme pour H2 
« d'alcool), partant beaucoup plus diluee que la pre- 
« miere ; mais comme elle s'afFaiblit avec le temps, on y 
« ajoute toutes les dix minutes, a. l'aide d'une douille 
« munie d'un robinet et surmontee d'un tube gradue, 
« 1 centimetre cube de chloroforme pur. Si Ton pro- 
« longe la respiration dans le premier flacon a solution 
« concentree, l'animal meurt assez rapidement en 12 a 
« 14 minutes ; aussi est— il indispensable, apres 4 a 5 
« minutes, de faire inhaler les vapeurs provenant d'une 
« solution etendue de chloroforme et d'alcool, solution 
« qui suffit a, entretenir l'anesthesie sans tuer l'animal, 
« il y a la quelque chose d' analogue a ce qui se passe 
« dans la methode preconisee par notre president M. P. 
« Bert. 

« Dans notre procede , nous avons pu prolonger 
« l'anesthesie chez les chiens pendant quatre heures, 
« tous ont survecu : l'un d'eux, encore parfaitement vi- 
<t vant, en est a sa dixieme seance. , 
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« Ce procede nous parait tres simple et d'une applica- 
« tion facile. » 

Depuis cette communication, M. Quinquaud a modifie 
letifre de la solution forte qui sertaobtenir l'anesthesie; 
ce n'est plus qutine solution de chloroforme au 1/S" 
(18 c.c. de chloroforme pour 72 c.c. d'alcool), qu'il em- 
ploie, eefie-ci 6tant suffisante pour obtenir l'anesthesie 
eri 3 oil 4 minutes. Quant a la solution faible, destinee a 
erifrefenir Tanesfhesie, efle est au 1/10 (18 c.c. de chlo- 
roforme pour f62 c.c. d'alcool.) C'est a i'aide de ces 
derriieres solutions que nous avons anesthesie nos chiens, 
les faisant d'abord inhaler dans la solution forte ; puis 
l'anesthesie une fois ohten'ue, dans la solution faible, 
pendant foUf le temps que devait durer l'experience, 

Ajoufons que nous avOns toujours employe du chlo- 
roforme pur; nous l'avons toujours essaye avant de fe 
faife inhaler. 

2° Methode de dosage de facide carbonique contenu dans 

Pair expire". 

Le$ appareils qui servent a reeueillir Pair expire et a 
y rfdser 1'acidfe carbonique sont ceux qu'ont employes 
MM. Grehant et Quinquaud dans Ieurs recherches re- 
ceirfes' d*e physio-logTe" pafhofogique sur la respiratio». 
lis ont ete decrits tout au long dans la these inaugupale 
de M. fe* !)* Butte sur fes variations de f'exhalation pul- 
meiraTre' de Pa'cMe carbonique. 

les- oftjefg necessaires pour recueiflir fair expire 
sont : 
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1° Une museliere en caoutchouc. 

2° Deux flacons de Woolf reams entre eux par un tube 
enT. 

3° Et enfin deux ballons en caoutchouc d'une conte- 
nance de 25 a 30 litres fermes par des robinets a trois 
voies. 

Pour faire 1'experience on remplit d'abord un des bal- 
lons, dans lequel le vide a ete prealablement fait, aveo 
25 litres d'air atmospherique mesures a l'aide d'un 
compteur. L'autre ballon est completement vide d'air. 
Ces deux ballons sont adaptes aux flacons de Woolf dont 
les soupapes a eau sont disposees de telle sorte que lors- 
que 1'aspiration se fait dans 1'appareiU l'air du ballon 
plein est attire, tandis que, lorsque l'expiration a Ueu, 
cet air est refoule dans le ballon vide. 

II sufflt alors de fixer solidement la museliere sur le 
museau du chien a l'aide de plusieurs tours de bande en 
caoutchouc et d'adapter l'extremite do cette museliere 
au tube en T qui fait communiquer les deux flacons de 
Woolf. 

Lorsque le chien aspire* l'air du ballon plein penetre 
dans ses poumons et, lorsqu'il expire* l'air chasse va 
remplir le ballon vide. 

Ce sont les gaz contenus dans ce dernier ballon qui 
vont etre analyses. 

Cette premiere partie de l'expertenca terminee, c'est- 
a-dire une fois que les 25 litres d'air ont passe du ballon 
plein dans le ballon vide en traversant les poumons de 
l'animal, il s'agit de doser l'acide carbonique contenu 
dans l'air expire qu'on yient de recueillir. 
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Le dosage de l'acide carbonique se fait en poids; une 
solution de potasse caustique absorbe ce gaz, on pese 
oette solution avant et apres le passage de l'air expire et 
l'augmentation de poids donne l'acide carbonique. 

Voici comment est dispose l'appareil qui nous a 
servi : 

Cinq flacons barboteurs avec tubes de Durand sont 
reunis Fun a 1'autre a l'aide de tubes en caoutchouc ; les 
deux premiers contiennent de l'acide sulfurique pur, les 
deux suivants une solution concentree de potasse caus- 
tique et enfin le cinquieme encore de l'acide sulfurique; 
ce dernier flacon communique avec une trompe a eau 
destinee a faire l'aspiration. 

Lorsqu'onveutfairele dosage, on adapteau premier fla- 
con le sac en caoutcbouc contenant l'air a analyser, eton 
fuit marcher la trompe. L'air passe alors successivement 
et bulle a bulle dans les differents flacons barboteurs. Les 
deux premiers contenant l'acide sulfurique retiennent la 
vapeur d'eau de cet air, les deux suivants, contenant la 
potasse, s'emparent de l'acide carbonique, et enfin, le 
dernier, a acide sulfurique, fixe l'eau qui pendant l'as- 
piration, s'evapore des deux flacons qui le precedent. 

Des que tout l'air a passe a travers les barboteurs, on 
n'a plus qua peserles trois derniers flacons dont le poids 
a ete fixe rigoureusement avant l'experience, pour avoir, 
par une simple soustraction, le poids de l'acide carbo- 
nique contenu dans l'air expire. 



fiHAPITRE III. 



RECHERCHES EXPERIMENTALES. 



Nous arrivons a. la partie importante de notre travail, 
c'est-a-dire aux reeherches que nous avons faites sur 
les animaux. 

La marche que nous avons suivie aete des plus sim- 
ples. 

Apres avoir note chez un chien la quantite normale 
d'acide carbonique exhale dans une certaine quantite" 
d'air et en un temps donne, nous avons soumis cet ani- 
mal aux inhalations chloroformiques de maniere aame- 
ner l'anesthesie, puis Fair expire a ete de nouveau re- 
cueilli pour en doser l'acide carbonique. Nous avons 
toujours suivi cette marche en faisant varier seulement 
la duree de l'anesthesie entre quelques minutes et plu- 
sieurs heures. 

Nous avons pu voir de cette facon si la modification 
imprimee a la fonction que nous etudions etait plus ou 
moins considerable, suivantque l'anesthesie elait plusou 
moins longue. En outre dans un certain nombre d'ex- 
periences, apres avoir, comme d'habitude, recueilli l'air 
expire immediatement apres la cessation des inhalations 
chloroformiques, et note les modifications qu'il avait pu 
subir relativement a son acide carbonique, nous avons 
suivi pendant plusieurs jours l'exhalation de ce gaz par 
Palis. 2 
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les poumons, et nous avons pu recueiilir, de cette ma- 
niere, des resultats assez interessants. 

Ce chapitre se divisera en deux paragraphes. En pre- 
mier lieu nous relaterons des experiences d'anesthesie 
par le ehloroforme durant seulement de quelques minu- 
tes a deux heures. Nous mentionnerons ensuite des ex- 
periences d'un autre genre dans lesquelles nous avons 
essaye d'obtenir une intoxication chronique par le ehlo- 
roforme, en faisant faire tous les jours a un chien pen- 
dant plusieurs semaines des inhalations d'un quart 
d'heure environ. 

§ I, Modifications apporltes a t 'elimination de i'acide carbo- 
nig ae par les poumons sous Y influence d'une anesthesie 
cldoroformique durant de quelques minutes a deux heures. 

Exp. I. — Solution de ehloroforme pendant 3' 50" jusqu'a anes- 
thesie obtenue. Dosage de I'acide carbonique exhale avant et 
apres. 

Le 26 juillet a 9 h. 40, on prend un chien de 1 1 kilog. 
La temperature rectale est de 38°, 8. 

25 litres d'air expires en 4' 35" contiennent 1 gr. 01 
d'acide carbonique. On note 18 respirations par minute. 

A 9 h. 45 on fait inhaler du ehloroforme; au bout de 
3' 50" il est dans un etat complet de mort apparente, et 
pour le ranimer on est oblige de pratiquer la respiration 
artificielle pendant pres de 5' minutes. A 9 h. 57 le chien 
a repris connaissance et s'agite ; I'acide carbonique est 
dose. On trouve 1 gr. 13 dans 25 litres d'air expires en 
4' 35". T. r. a 10 h., 38°. Resp., 18. 



19 — 



Heures des 

experiences. 




Remarques. 



A 9 h. 45, inhalation 
pendant 3' 50". 



C02 exhale dans 25 1 
d'air en 4' 35". 



1 gr. 01 



1 gr. 13 



Nombre des res- 
pirations par m. 



18 



18 



T. R. 



38<>,8 



38<> 



U est facile de voir qu'apres 1' inhalation, il y a eu une 
augmentation faible, maisnette cependant dans la quan- 
tite d'acide carbonique eliminee. 



Exp. II. — Inhalation de chloroforme pendant 5' jusqu'a l'anes- 
thisie obtenue. Dosage de GO 2 avant et apres. 

Le 27 juillet, chez un chien vigoureux du poids de 
lOkilog., nous trouvons 0°,96 d'acide carbonique dans 
25 litres d'air expires en 4'30". T. r., 39° 8. Respir. par 
min. 18. 

A 10 h. 15 on commence l'inhalation dans la solution 
forte ; il y a de l'agitation ; a 10 h. 20 l'anesthesie est ob- 
tenue, on cesse l'inhalation. 

A ce moment la temp, rectale est a 39° 7. 

A 10 h. 23, on recueille de nouveau l'air expire et on 
trouve gr. 90 d'acide carbonique dans 25 litres ayant 
mis 3' 25" acirculer k traversles poumons, 28 resp. 



Heures des 
experiences. 



10 h. 



10 h. 23 



Remarques. 



De 10 h. 15 a 10 h. 20 
Inhalation. 



C02 exhale dans 251. 
d'air en 4' 30". 



gr. 96 



1 gr. 18 



Nombre des res- 
pirations par m. 



18 
28 



T. R. 

39°,8 
39°.7 
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Ici encore, comme dans la premiere experience, nous 
constatons une augmentation dans le chiffre de l'acide 
carbonique exhale. 

Voyons s'il en est de meme a la suite des inhalations 
de 30'. 

Exp. III. — Inhalation de chloroforme pendant une 1/2 heure. 
Dosage de l'acide carbonique avant et immediatement apres. 

Le 17 juillet, chez un chien du poids de 9kilog. 800, 
•on dose a 10 h. 30 l'acide carbonique de la respiration, et 
on Ixouve dans 25 litres d'air expires en 4' 30", gr. 77 
d'acide carbonique. T. r., 40°. Respir. 24. 

A 10 h. 40, on commence a faire inhaler du chloro- 
forme; au bout de 2' 30" l'anesthesie est complete; elle 
dure pendant tout le temps de l'inhalation qu'on fait 
cesser allh. 10. 

A ce moment la temperature rectale est a 38° 4, et on 
trouve gr. 59 d'acide carbonique dans 25 litres d'air 
expires en 4' 50". Resp. 25. (On a recueilli ces 25 litres 
d'air pendant le sommeil de l'animal.) 

Si par une proportion on cherche quelle quantite d'a- 
cide carbonique auraitete exhalee en 4' 30", temps du 
dosage normal, on trouve gr. 54 d'acide carbonique. 
Nous avons done une diminution de gr. 23; soit un 
tiers apres une inhalation d'une demi-heure. 
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Heures des 
experiences. 


Remarques. 


Acide carbonique 

exhale dans 25 1. d'air 

en 4' 30". 


Norabre des res- 
pirations par m. 


T. R. 


10 h. 30 

11 h. 10 


DelO h. 40 all h. 10, 
inhal . de chloroforme. 


gr. 77 
gr. 54 


24 
25 


4C° 
38°,4 



Exp. IV. — Inhalation de chloroforme pendant une 1/2 (heure. 
Dosage de l'acide carbonique avant et apres. 

Le 3aoutun chien de lOkilog-. 900, exhale gr. 92 
en 6' 10" dans 25 litres d'air. T. r., 38° 8. Resp. 13. 

A 9 h. 55 on commence l'inhalation , au bout de 3' l'a- 
nimal est anesthesie et on le maintientdans cet etat jus- 
qu'a 10 h. 25. 

A 10 h. 25, l'animal etant endormi, on trouve gr. 88 
d'acide carbonique dans 25 litres d'air expires en 6' 40". 
T. r.,38°4. Resp. 14. 

L'animal se reveilla au moment ou on cesse de recueil- 
lir l'air expire, mais il ne peut encore se tenir debout. 



Heures des 
experiences , 



9 h. 40 



10 h. 25 



Re marques. 



De 9 h. 55 a 10 h. 25 
inhal. de chloroforme. 



Acide carbonique 

exhale dans 25 1. d'air 

en 6' 10". 



gr. 92 
O gr. 81 



Nombre des res- 
pirations par in 



13 
14 



T. R. 

38",8 
38°,4 



On voit que dans cette experience la diminution de 
l'acide carbonique a ete moindre que dans la precedente ; 
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la temperature a aussi ete moins influences. La diffe- 
rence n'est que de 4 dixiemes de degre; dans l'expe- 
rience anterieure elle etait de 1° 6. 

En resume, au bout d'une demi-heure d'inhalation de 
chloroforme, la quantite d'acide carbonique exhale dimi- 
nue et cette diminution, tantot forte, tantot legere, parait 
etre en rapport avec le plus ou moins grand abaisse- 
ment de la temperature. 

Exp. V. Inhalation de chloroforme pendant 1 heure. Dosage de 
Facide carbonique exhale immediatement apres, 6 h. 30 apres, 
et 23 heures apres. 

Le 24 juillet, chez un chien de forte taille, pesant 
18 kilog. 200, on trouve a l'etat normal gr. 99 d'acide 
carbonique dans 25 litres d'air expires en 2' 40". T. r., 
40°. Resp. 30. 

A 10 h. on commence a lui faire inhaler du chloro- 
forme suivant le procede ordinaire ; anesthesie generate 
en 3' 30"; onmaintient cette anesthesie jusqu'a 11 h; a 
ce moment la temperature est a 38° 7. 

A 11 h. 5, le chien etant dans la resolution musculaire, 
25 litres d'air expires en 3' 5", coutiennent gr. 87 d'a- 
cide carbonique. Resp. 38 par minute. 

ASh. du soir, 1' animal est gai, court, joueet on trouve 
1 gr. 15 d'acide carbonique dans 25 litres d'air qui met- 
tent2' 40" a circuler a traversles poumons.T. r., 39° 2. 
Resp. 32. 

Le lendemain 25 juillet a 10 heures du matin, on dose 
de nouveau l'acide carbonique; il y en a 1 gr. 4 dans 
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25 litres d'air expires en 2' 40". T. r., 39°, 6. Resp, 28. 
En resume et en ramenant a 2' 40" on a : 

Acido carbonique. T. R. Nomb.des resp. 

Avant inhalation gr. 99 40° 30 

Immediatement apres. . gr. 67 38°, 7 38 

6h.30apres 1 gr. 15 39°,2 32 

23 h. apres 1 gr. 04 39°,6 28 

II y a done une diminution tres nette de l'acide carbo- 
nique immedialement apres une inhalation d'uneheure ; 
au contraire 24 h. apres on constate une legere augmen- 
tation. 



Exp. VI. — Inhalation de chloroforms pendant 1 heure. Dosage 
de l'acide carbonique avant l'inhalation, immediatement apres 
et 24 heures apres. 

Le 28 juillet a 9 h. 30 du matin, chez un chien pesant 
14 kilog. 600, on dose l'acide carbonique et on trouve 
1 gr. 08 dans 25 litres d'air expires en 2' 40". T. r., 39" 4. 
Resp. 21. 

A 9 h. 35 inhalation ; apres 3' anesthesie complete ; on 
la conserve jusqu'a 10 h. 35. 

A ce moment la temperature rectale est de 38° 4 et 
25 litres d'air expires en 2' 45" donnent gr. 97 d'acide 
carbonique. Resp. 25. 

Le lendemain 29 juillet a 10 h. dn matin, 24 h. apres 
l'inhalation, le dosage de l'acide carbonique donne 1 gr. 
37 dans 25 litres d'air ayant mis deux minutes a circu- 
ler a travers les poumons. Resp. 30 par minute. La tern- 
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peralure rectale n'a pu etre prise, le thermometre s'elant 
brise. 



Il^ures -i-s 
experiences. 


R'-marqnes. 


Acide carbonique 

exhale dans 251. d'air 

en 2' 30"- 


Nombre de res- 
pirations par m. 


T. R. 


9 h. 30 

9 h. 35 

Le lendem. 
a 10 h. 


De 9 h. 35 a 10 h. 35 
inhal.chloroformique. 


1 gr. 01 

gr. 88 

1 gr. 71 


21 

25 
30 


39 » 
38°,4 



Done apres une heure d'inhalation 1'acide carbonique 
a diminue; vingt-quatre heures apres il y a une aug- 
mentation assez considerable. 



Exp. VII. — Inhalation de chloroforme pendant 1 heure. Dosage 
de 1'acide carbonique exhale avant et immediaternent apres. 

Le 5 aout chez un cbieri dupoidsde 12kilog. ontrouve 
1 gr. 01 d'acide carbonique dans 25 litres d'air expires 
en 4' 30" T. r„ 38° 7. Resp., 18. 

Le lendemain, 6 aout, a 9 h. 30 du matin on prend une 
seconde normale et 25 litres d'air expires en 5' 5" don- 
nent 1 gr. 07 d'acide carbonique T. r., 38° 8, Resp., 18. 

A 9 h. 45, on commence a faire inhaler la solution 
chloroformique. 

En 3' 15" l'anesthesie est obtenue et on la conserve une 
heure. 

A 10 h. 50, cinq minutes apres avoir cesse les inhala- 
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lations, 23 litres d'air expires en 4' 55" contiennent 
gr. 81 d'acide carbonique. T.r., 37. 8. Resp., 20. 



Daces 

et heures des 
recherches. 


Remarques. 


Aijde carbonique 

exhale dans251. d'air 

en 4' 30" 


Nombre des res- 
pirations par m. 


T. R. 


5 aout. 


l re normale. 


1 gr. 01 


18 


38°,7 


6 aout. 


2 e normale a 9 h. 30. 
Inhalation de 9 h. '.5 
a 10 h.45. 


gr 49. 


18 


38°,7 


6 aout 
10 h. 50. 


Ginq minutes apres 
inhalation. 


gr. 74 


20 


37°,8 



Ici la diminution d'acide carbonique, apres une heure 
d'inhalation, est assez nette et on constate en meme 
temps, un abaissement de un degre dans la temperature 
rectale. 



Exp. VIII. — Inhalation de chloroforme pendant 1 heure. Do- 
sage de l'acide carbonique exhale avant, immediatoment apres, 
et 22 heures apres l'inhalation. 

Le 10 aout, on prend un chien du poids de 12 kilog. 700. 
T. r., 39° 1. A9 h. il exhale 1 gr. 21 d'acide carbonique 
dans 25 litres d'air qui ont mis 5' 15" a circuler a tra- 
vers sespoumons. Resp., 16. 

A 9h. 25, inhalation de chloroformejusqu'a 10 h. 25. 

A 10 h. 27, le chlen etant en pleine anesthesia, on le 
fait de nouveau respirer et on ne trouve plus que gr. 67 
d'acide carbonique dans 25 litres d'air expires en 4' 10" 
T. r., 37° 4, Resp. 28. 

Le lendemain 11 aout, l'animal parait revenu a sonetat 
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normal, ilyal gr. 19 d'acide carbonique dans 25 litres 
d'air expires en 4' 25". T. r., 38° 8. Resp., 15. 



DateB 
et heures. 


Rsmarques. 


Acide carbonique 

ex li .16 dans 25 1. d'air 

en '*' 10"- 


Respirations par 
minute. 


T. R. 


10aout,9h. 


Normale. 


gr. 96 


16 


39»,1 


De 9 h. 25 
a 10 h. 25. 


Inhalation chlorofor- 
mique. 








A 9 h. 27. 




gr. 67 


28 


37<>,4 


11 80111,8 h. 




1 gr. 22 


15 


38°,8 



Gette experience confirrae ies reSsultats des trois 
precedentes : diminution de l'acide carbonique immedia- 
tement apres l'inhalation, augmentation le lendemain. 



Exp. IX. — Inhalation de chloroforme pendant 2 heures. Dosage 
de l'acide carbonique exhale avant, immediatement apres et 
pendant les 4 jours qui suivent l'inhalation. 

Le 16 aout, a 9 h. 30 du matin, chez un chienpesant 
11 kilog. 800 on trouve gr. 98 d'acide carbonique dans 
25 litres d'air expires en 5' 20". T. r, 39° 2. Resp., 14. 

A 9 h. 40, inhalation de chloroforme qu'on fait durer 
deux heures. 

A 10 h. 40, on cesse l'inhalation et immediatement on 
dose l'acide carbonique, l'animal etant plonge dans un 
sommeil profond. 25 litres d'air expires en 4' donnent 
gr. 73 d'acide carbonique. T. r., 36° 5. Resp., 24. 

Le 17 aout, a 9 h. 30, le chien neparait plus se ressen- 
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tir delalongue inhalation de la veille. Ontrouve 1 gr. ii 
d'acide carbonique dans 25 litres d'air expires en 5'. 
T. r.,39° 2. Resp., 15. 

Le 18 aout a 11 h. du matin, il y a 1 gr. 11 d'acide 
carbonique dans 25 litres d'air expires en 5' 20". T. r., 
38°,8. Resp., 15. 

Le 19 aout a 10 b., on trouve gr. 94 d'acide carbo- 
nique dans 25 litres d'air ayant mis 5' 10" a circuler a 
travers les po.umons. T. r., 39°, 4. Resp., 15. 

Le 20 aout, quatre jours apres l'inhalation, on dose en- 
core l'acide carbonique et on a gr. 95 dans 25 litres 
d'air expires en 5' 10. T. r,. 39°,3. Resp., 16. 



Dates 
et heures des 
recherches. 


Remarques. 


Acide carbonique 

exhale dans 25 1. d'air 

en 5 minutes. 


Nombre des res- 
pirations par in. 


T. R. 


16 aout. 
9 h. 30. 

16 aout. 


Normale. Inhalations 
chloroformiques de 
9 h. 40 a 11 h. 40. 

Immediatement apres 
inhalation. 

24 h. apres. 

48 h. apres. 


gr. 91 
gr. 89 


14 
24 


39»,2 
36°,5 


17 aout. 

18 aout. 


1 gr. 11 
1 gr. 04 


15 
15 


39°,2 
38°,8 


19 aout. 

20 aout. 


72 h. apres. 
96 h. apres. 


gr. 90 
gr. 91 


15 
16 


39°,4 
39o,3 



Dans cette experience, malgre le long espace de temps 
pendant lequel l'animal a ete soumis al'anesthesie, mal- 
gre un abaissement de trois degres dans la temperature, 
nous n'avons no!e qu'une diminution tellement faible 
dans la quantite d'acide carbonique qu'on ne peut pas 
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dire qu'il y ait eu de modification. Au contraire, l'aug- 
mentation du lendemain, constatee jusqu'ici, a ete bien 
netle. Suivant ensuite jour par jour l'elimination de I'a- 
cide carbonique, nous avons vu son chiffre decroltre 
peu a peu et arriver a la normale le troisieme jour. 



Exp. X. — Inhalation de chloroforme pendant 2 heures. Dosage 
de l'acide carbonique avant et apres. 

Le7noverabre a 9 h. 30 du matin, un cbien pesant 
13 kilog. 200, respire 25 litres d'air on 4' 35". Le dosage 
de l'acide carbonique donne 1 gr. 35. T. r., 39°, 1. 
Resp., 12. 

AlOh., inhalation de chloroforme, anesthesie com- 
plete en 3' 40", elle est maintenuejusqu'amidi. 

A midi 5, nous trouvons, dans 25 litres d'air expires en 
4' 1 gr. 26 d'acide carbonique. T. r., 38°,2. Resp., 18. 













Heures des 
rechercbes. 


Remarques. 


Acide carbonique 

exhale dans 25 1. d'air 

en 4 minutes. 


Nombre des res- 
pirations par m. 


T. R. 


9 ll. 30 

12 h. 5 


Normale. • 
De 10 h. a 12 h. inha- 
lation chloroformique. 


1 gr, 20 
1 gr. 26 


12 

18 


39°,1 
38°,2 



Dans cette experience, l'acide carbonique a peu varie ; 
la temperature malgre la duree de l'anesthesie ne s'est 
abaisseo que de 0°,8. L'acceleration des mouvements 
respiratoires etaittres accentuee apres l'inhalation. 
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Ces deux dernieres experiences s'eeartent des prece- 
dentes en ce qui concerne le poids de l'acide carbonique 
exhale immediatement apres les inhalations. 11 aurait 
semble a priori que, l'animal etant soumis plus longtemps 
(deux heures) a Taction du chloroforme, la temperature 
baissant considerablement, surtout dans l'experience 9, 
on devait se trouver en presence d'une tres notable dimi- 
nution dans la quantite de l'acide carbonique. Or, il n'en 
est rien, le chiffre de l'acide carbonique a ete tres peu 
modifie dans les deux cas. 

Nousallons resumer en deux tableaux comparatifs les 
resultats que nous avons obtenus. 

Dans le premier de ces tableaux nous avons note les 
modifications survenues immediatement apres les inha- 
lations de differentes durees ; dans le second nous avons 
indique l'elimiuationde l'acide carbonique plusieurs heu- 
res etplusieurs jours apres l'inhalation. 
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Premier tableau comparatifmontrant les variations de tacide car- 
bonique exhale" , du nombre des respirations et de la temperature 
immediatement apres la cessation d' inhalations chloroformiques 
dont la duree varie de quelques minutes a 2 heures. 



N'de 
l'exper. 


Duree 

des inhalations. 


CO 2 dans 
25 1. d'air 

avant les 
inhalations 


CO* dans 

25 1, d'air 

iinm. apres 

inhalation. 


Resp. par 
minute 
avant 


Resp.par 
minute 
apres 


T. R. 
avant 


T. R. 

»pr4s 


1 
2 


3' 50" 
5 minutes. 


1 gr. 01 
gr. 96 


t gr. 13 
1 gr. 18 


18 


18 
28 


38°,8 
39°,8 


38" 
39o,7 


3 

4 


30 minutes. 
Id. 


gr. 77 
gr. 92 


gr. 54 

gr. 81 


24 
13 


25 
14 


40° 
38°,8 


38°,4 
38o,4 


5 
6 

7 
8 


l heure. 
Id. 
Id. 

Id. 


gr. 99 

1 gr. 01 
gr. 94 
gr. 96 


gr. 67 
gr. 88 
gr. 74 
gr. 67 


30 
21 
18 
16 


38 
25 
20 

28 


40° 
39°,4 
38°,8 
39»,1 


38°,7 
38«,4 
37o,8 
37o,4 


9 
10 


2 heures. 
Id. 


gr. 91 

1 gr. 20 


gr. 89 

1 gr. 26 


14 
12 


24 
18 


39° ,2 
39<>,1 


36°,5 
38» 



11 est facile de voir qu'apres une inhalation de quelques 
minutes l'acide carbonique subit une legere augmenta- 
tion, tandis qu'apres une demi-heure ou une beure d'in- 
halation, il y a toujours une diminution souvent conside- 
rable; mais, chose curieuse, apres deux heures d'inhala- 
tion, que la temperature ait baisse de 2°,7 ou seulement 
de quelques dixiemes, nous n'observons pour ainsi dire 
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plus de modifications ; l'organisme parait s'etre habitue 
a l'action de l'anesthesique. 

Peu de modifications dans le nombre des mouvements 
respiratoires avec des inhalations durantquelques minu- 
tes ou une demi-heure ; acceleration souvent tres nota- 
ble avec inhalation d'une heure et surtout de deux 
heures. 

La temperature suit une marche descendante nette «t 
sa diminution est generalement d'autantplus grande que 
l'inhalation a ete plus longue. 
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Beuxihne tableau comparatif montrant les modifications dans la 
quanlite d'acide carbonique e'liminee par les poumons plusieurs 
heures et plusieurs jours apres I inhalation de chloroforme. 



N° de 
l'exper 


Heures des recherches. 


COS exhale 
dans 25 J. d'air. 


Respirations 
par minute. 


T. R. 


Dureedes 
inhalations. 


5 


Avant l'inhalation. 


gr.99 


30 


40° 


1 heure. 




5 minules apres. 


gr. 67 


38 


38°,7 






6 h. 30 apres. 


1 gr. 15 


32 


39»,2 






23 heures apres. 


1 gr.04 


28 


39°,6 




6 


Avant l'inhalation. 


1 gr. 01 


21 


39°,4 


1 heure. 




Immediatement apres. 


gr. 88 


25 


38°,4 






24 heures apres. 


1 gr.71 


30 






8 


Avant l'inhalation. 


gr. 96 


16 


39<>,1 


1 heure. 




Immediate tnentapres. 


0gr.67 


28 


37o,4 






22 heures aprSs. 


1 gr. 22 


15 


38°, 8 




9 


Avant l'inhalation. 


gr.91 


14 


39, 2 


2 heures. 




Immediatement apres. 


gr.89 


24 


36°,5 






24 heures apres. 


1 gr.ll 


15 


39°,2 






48 heures apres. 


1 gr. 04 


15 


38o,8 






72 heures apres. 


gr.90 


15 


39o,4 






96 heures apres. 


gr. 91 


16 


39o,3 





Ces chiffres sont concluants. 11 y a toujours augmen- 
tation dans la quantite d'acide carbonique eliminee, vingt- 
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quatreheures apres les inhalations chloroformiques. Cetlo 
elevation se maintient meme quarante huit heures apivs, 
ainsi que lemontre l'experience 9, mais au bout de trois 
jours le chiffre revient a la normale pour s'y maintenir. 

Nous voyons en outre dans l'experience 5, que 6 h. 30 
apres l'inhalation il ya deja une augmentation nette de 
l'acide carbonique. 

Quant au nombre desmouvements respiratoires,il pa- 
rait revenir rapidement a la normale et n'est que peu on 
pas modifie apres vingt-quatre heures . 

11 en est a peu pres de meme de la temperature qui, 
apres vingt-quatre heures, est a peu pres la meme qu'a- 
vant l'inhalation. 



§2. Intoxication chronique par le chloroform?, modifica- 
tions apportees a I' exhalation pulmonaire de l'acide car- 
bonique. 

Nous n'avonspas voulunous borner a suivre les modi- 
cations imprimees par la simple anesthesie chloroformi- 
que, une seule fois pratiquee, a l'elimination de l'acide 
carbonique par les poumons. Nous avonsaussi tenu a re- 
chercher les troubles survenus dans cette fonction par 
une intoxication de tous les jours et c'est pourcela que 
nous avons institue les deux experiences suivantes dans 
lesquelles nous avons cherche, par des inhalations quoti- 
diennes de chloroforme, a impregner d'une facon conti- 
nue l'organisme de cette substance. 

Faisons remarquer que nous avons p-is le soin de rc- 
Palis. 3 
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oueillir l'air expire pour y doser l'acide carbonique tou- 
jours avant de proceder al'inhalation de chloroforme ; de 
cette maniere nous avons pu eoarter Taction immediate 
de l'anesthesique. 

Exp. I. — Inhalation de chloroforme un quart d'heure chaque jour 
pendant 22 jours. Dosage de l'acide carbonique exhale. 

Les 20, 21 et 22 juillet, cbez un chien du poids de 
7 kilog. 200 on prend la normale de l'acide carbonique 
exhale et on trouve en moyenne 1 gr. 17 d'acide carbo- 
nique dans 25 litres d'air expires en 7'. 

A ces dates la temperature rectale est de 38°, 9 et il y a 
12 respirations par minute. 

Le 23 juillet on commence les inhalations de chloro- 
forme suivant la methode ordinaire et le chien reste 
pendant un quart d'heure souinis a leur influence. 

Le 24, inhalation de un quart d'heure. 

Le 25. Idem. 

Le 26. Idem. T. r., 39 e ,2. 

Le 27. Inhalation de une demi-heure. 

Le 28, l'animal ne mange presque plus depuis deux 
jours ; il iuhate du chloroforme pendant un quart d'heure. 

Le 29. T. r., 38°, 9; on dose l'acide carbonique vingt- 
quatre heures apres la derniere inhalation et on trouve 
1 gr. 19 d'acide carbonique dans 25 litres d'air expires 
en 6'. Resp., 12. Inhalation de un quart d'heure. 

Le 30, le chien mange toujours tres pen, il inhale en- 
core pendant un quart d'heure. 

Le 31 , l'animal a maigri, il nepese plus que 5 kilog, 900. 



— 35 — 

T. r., 38°,8. Resp., 10. Ontrouve dans 25 litres d'air ex- 
pires en 8' 15", i gr, 13 d'acide carbonique. Immediate- 
ment apres qu'on a recueilli 1'air expire, inhalation de un 
quart d'heure. 

Le l* r aout, inhalation de un quart d'heure 

Le2. Idem. La temperature reetale qui etait a 38°, 8 
au debut de l'inhalation n'est plus qu'a 38° a la fin. 

Le 3. Inhalation de un quart d'heure. 

Le 4. Depuis six jours, le chien ne mange pas et ne 
boit que de l'eau, on lui fait toujours inhaler du chloro- 
forme pendant un quart d'heure. 

Le 5. Inhalation de un quart d'heure. 

Le 6. T. r., 38%6 Resp., 9. L'animal a mange ce ma- 
tin ; il exhale 1 gr. 04 d'acide carbonique dans 25 litres 
d'air expires en 9'. Inhalation de un quart d'heure. Deux 
heures apres l'inhalation la temperature reetale est 
de 38%2. 

Les 7, 8et 9, inhalations de un quart d'heure. 

Le H , T. r. , 38",6 ; on trouve dans 25 litres d'air expi- 
res en 14' 1 gr. 13 d'acide carbonique. Resp. par mi- 
nute, 7. 

Le chien a considerablement maigri. Inhalation de un 
quart d'heure. 

Les 12, 14 et 15. Inhalation de un quart d'heure. 

Le 16. T. r.,38',2. Resp. 7. 

On trouve dans 25 litres d'air, exhales en 14', 1 gr. 15 
d'acide carbonique. L'animal mange extremement peu : il 
est tres affaibli et ne pese plus que 4 kilog. 600. 

On cesse l'experience. 



Dales. 


Poids 
dc 1'aniinal. 


Dureedes inhala- 
tions. 
Remarques. 


CO 2 expi- 
re dans 
251. d'air. 


Dur6e 

de 
l'exp6r. 


CO* exha- 
le en 10' 

dans 
25 1. d'air. 


Nombre 
des resp. 
par min. 


T. R. 


Juillet. 
22 


7 kil. 200 


Normale. 


1 gr. 17 


7 min. 


1 gr. 67 


12 


38°,9 


23 




15 minutes. 












24 




15 minutes. 












25 




15 minutes. 












26 




15 minutes. 












27 




30 minutes. 












28 




15 min. — Ne 
















mange pres- 
que plus de- 
puis 2 jours. 












29 




15 minutes. 


1 gr. 19 


6 min. 


l gr. 98 


12 


38°, 9 


30 




15 minutes. 












31 


5 kil. 900 


15 minutes. 


1 gr. 13 


8' 15" 


1 gr. 40 


10 


38°,8 


Aoilf. 
1 




15 minutes. 












2 




15 minutes. 












3 




15 minutes. 












4 




15 min. — Ne 
mange pas 

depuis6 jours. 












5 




15 minutes. 












6 




15 min. — A 
mange ce ma- 
tin. 


1 gr. 04 


9 min. 


1 gr. 15 


9 


38",6 


7 




15 minutes. 












8 




15 minutes. 












9 




15 minutes. 












11 




15 minutes. — 

Amaigrisse- 
ineiil conside- 
rable. 


1 gr. 13 


14 m. 


gr. 80 


7 


38°,6 


12 




15 minutes 












14 




15 minutes. 












15 




15 minutes. 












16 


4 kil. COO 




1 gr, 15 


14 m. 


gr. 82 


7 


38", 
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On voit, d'apres ce tableau, que cinq jours apres le 
debut des inhalations, il y a une augmentation tres nette 
dans l'acide carbonique exhale par les potimons. 

A partir de ce moment, on constate une diminution 
progressive qui, apres dix-neuf jours et vingt-deux 
jours, devient considerable, puisque de 1 gr. 67 l'acide 
carbonique descend a gr. 80. II y a en meme temps un 
amaigrissement de plus d'un tiers. 

En outre la respiration, qui le cinquieme jour aurait 
ete plutot un peu plus active, se ralentit cbnsiderable- 
ment, puisque le nombre des mouvements respiratoires 
descend de 12 a 7, et qua la fin 25 litres d'air mettent 
deux fois plus de temps qu'a l'etat normal pour circuler 
a travers les poumons (14' au lieu de 7'). 

La temperature n'est pas tres fortement influencee; 
apres vingt-deux jours d'inhalation, il n'y a qu'un abais- 
sement de 7 dixiemes de degre. 

Dans l'experience suivante qui a dure vingt jours, les 
inhalations d'un quart d'heure n'ont ete faites que tous 
les deux jours et cependant, ainsi qu'on va le voir, les 
resultats sont tout a fait analogues. 

Exp. II. — Inhalation de chloroforms un 1/4 d'heure par jour 
tous les 2 jours, pendant 20 jours. Dosage de l'acide carbonique 
exhale pendant ce temps et 5 jours apres la cessation des inha- 
lations. 

Le 28 aout, chez un chien du poids de 15 kilog., on 
trouve normalement 1 gr. 02 d'acide carbonique dans 
25 litres d'air expires en 3' 45". T. r., 39°,2. Resp., 18 
par minute. 
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Le 30. Inhalation de chloroforme pendant un quart 
d'heure. 

Le 31. Idem. 

Le l er septembre. Idem, 

Le 3. Idem. 

Le 5 septembre, 25 litres d'air expires en U 2b" don- 
nent 1 gr. 25 d'acide carbonique. 

T. r., 38°,9, Resp.. 16. Inhalation de un quart d'heure. 

Le 7, un quart d'heure d'inhafatioft. 

Le 9. Idem. 

Le 1 i . Idem, 

Lei 3, l'animal ne pese plus que 10 kilog. 800, il est 
dans un etat d'emaciation avancee et r ne mange plus 
depuis plusieurs jours; on trouve 1 gr. 10 d'acide carbo- 
niqus dans 25 litres d'air expires en 5' 10". T. r., 39°. 
Resp., 14. Inhalation de un quart d'heure. 

Le 18. On cesse les inhalations; 25 [litres d'air circu- 
lant a travers les poumons, en 6' 40", donnent 1 gr. 07 
d'acide carbonique. T. r., 38°,8. Resp., 13. 

Le chien est tres affaibli ; il n'a presque pas mange 
depuis le debut des inhalations. 

Le 22 septembre, cinq jours apres la derniere inhala- 
tion, l'animal, toujours tres amaigri, a recommence a 
manger depuis deux jours. On dose I'acide carbonique 
de la respiration et on en trouve 1 gr. 50 dans 25 litres 
d'air expires en 3' 45". T. r., 38°,8. Resp., 43. 
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&ate» . 


Poi.rj 
de l'animal. 


Durie des rnha)a- 
ti«B». 

Re marques*. 


CO'jxpi- 
25 1. d'air 


Duree 

de 
l'expe'r. 


CO' exha- 
le <«i »* 

dans 
25 1. d'air. 


Nombre 
des re*p. 
par min. 


T. R. 


Aont. 

2g 


15 kil. 


Normafe. 


1 gf . 02 


3' 45" 


i gr, 36 


18 


39°,2 


30 




15 minutes. 












31 

Sept". 
1 




15 minutes. 
15 minutes. 












2 




Pas d'inhalat. 












8 




15 minutes. 












4 




Pas d'inhalat. 












s 




15 minutes. 


t gr. 25 


4'25" 


1 gr 41 


16 


38*,9 


6 




Pas d'inhalat. 












7 




15 minutes. 












8 




Pas d'inhalat. 
15 minutes. 












10 




Pas d'iniialat. 












14 




15 minutes. 












12 




Pas d'inhalat. 












13 


10 kil. 800 


15 minutes. 


1 gr. 10 


5' 10" 


1 gr. 06 


14 


39« 


14 




Pas d'inhalat. 












15 




15 minutes. 












16 




Pas d'inhalat. 












17 




15 minutes. 












18 




On cesse les 
inhalations. 


lgr. 7 


6' 40" 


gr. 79 


13 


38»,8 


22 




5 jours apres 
la cessation 
des inhalat. 


1 gr. 50 


3' 45" 


2 gr. 


13 


38°,8 



— 40 — 

Gette experience offre une concordance parfaite avec 
la prec^dente : legere augmentation de l'acide carbo- 
nique cinq jours apres le debut des inhalations, puis di- 
minution progressive pour arriver de 1 gr. 36, chiffre 
normal a gr. 79 le vingtieme jour ; il y a egalement 
un ralentissement tres notable de la respiration et un 
abaissement de quelques dixiemes de degre dans la tem- 
perature. Nous notons aussi un amaigrissement consi- 
derable. 

En outre, fait que nous n'avions pas recherche dans 
l'experience I et qui Concorde bien avec les resultats 
obtenus dans la premiere partie de notre etude, cinq 
jours apres la cessation des inhalations nous observons 
une acceleration des combustions respiratoires, puisque 
nous trouvons 2 gr. d'acide carbonique exhales en b" au 
lieu de 1 gr. 36, chiffre normal. 

En resume, dans l'intoxication chronique par le chlo- 
roforme, l'eliraination de l'acide carbonique passe par 
deux phases distinctes ; dans la premiere il y a une legere 
augmentation, et dans la seconde il y a une diminution 
progressive qui, dans nos deux experiences, devient tres 
notable le vingtieme jour. 



CONCLUSIONS. 



Resumons maintenant, sous forme de conclusions, les 
resultats auxquels nous sommes arrive. 

1° Dans les cas d'anesthesie, une seule fois prati- 
quee, le chloroforme agit d'une fagon variable sur l'eli- 
mination de l'acide carbonique par les poumons, suivant 
que 1' animal reste soumis plus ou moins longtemps a 
son influence. 

Au bout de quelques minutes, il y a une tres legere 
augmentation. 

Apres une demi-heure ou une heure, on constate une 
diminution notable. 

Enfin, apres deux heures, on ne constate pas de mo- 
difications. 

Le retour a l'etat normal est rapide, mais passe par 
une phase de vingt-quatre a 48 heures pendant la- 
quelle il y a une suractivite" nutritive etune augmenta- 
tion tres n'ette dans la quantite d'acide carbonique 
exhale. 

2° Dans l'intoxication chronique, l'acide carbonique 
augmente au debut pour diminuer de moitie apres une 
vingtaine de jours pendant lesquels l'animal a ete sou- 
mis aux inhalations. Quelques jours apres la cessation 
des inhalations, on constate une grande augmentation 
dans 1' exhalation de l'acide carbonique. 
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L'anesthesie par le chloroforme merae pratiquee quo- 
tidiennement pendant quelques jours avec les precau- 
tions qui nous sont enseignees, ne parait done pas im- 
primer de modifications persistantes dans l'etat des 
combustions respiratoires. A ce point de vue au moins, 
on peut done faire sans crainte des inhalations chloro- 
formiques repetees. 

Telles sont nos conclusions et les observations aux- 
quelles nos experiences nous ont paru devoir donner 
lieu. 

On Le voit, ce sont surtout des faits et non des theo- 
ries que nous apportons, et si nous ne tirons pas de 
consequences pratiques immediates de notre travail, 
nous avons du moins l'espoir que les faits, que nous pu- 
blions, en amenant une connaissance un peu plus ap- 
profondie de Taction da chloroforme, contribueront a 
completer son histoire. Reunis a d'autres, iU permet- 
tront peut-etre d'expliquer quelques- una de ses effete et 
de rendre plus clair le mecanisme encore si obscur 
de l'anesthesie. 



V i : le presl'lwU 4c h Uiese, Vu, bon et permis d'iraprimer 

LABuULJHENB. Le vice-recumr de I'Academiede Paris, 

GREARD. 
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